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Aujourd’hui comme hier l’OVACAM place au centre de 

son action le soutien aux associations quels que soient 

leurs secteurs d’activité.

Cela se traduit de diverses façons.

• Par le développement de services

Il s’agit de fournir aux associations des moyens pour 

mieux réaliser leurs actions. Ce sont des informations, 

des conseils, des outils de communication ou de 

gestion. Ces services ont ancré l’OVACAM dans 

le paysage local comme lieu ressources essentiel. 

Les associations nouvelles ou modestes sont parmi 

celles qui ont les attentes les plus fortes auprès de 

l’OVACAM : ce rôle est donc fondamental pour la 

vitalité associative locale, pour que les femmes et les 

hommes de l’agglomération trouvent ces premiers 

appuis nécessaires à la mise en œuvre d’idées 

neuves.

• Par la création de moments collectifs d’animation

Les associations souhaitent que leurs actions trouvent 

l’écho le plus large possible auprès des populations. 

Chacune lance des initiatives en ce sens. Cependant 

elles sont généralement nombreuses à travailler sur 

des champs proches, à partager des préoccupations 

similaires même si elles ont souvent des pratiques 

différentes. C’est pourquoi les événements rassemblant 

ces associations méritent d’être soutenus : ils 

démultiplient leur poids auprès du public.

• Par la représentation collective des associations

Quelle que soit la bienveillance de nos partenaires à 

leur sujet, ils ne peuvent avoir exactement la même 

vision et les mêmes intérêts que les associations. Il 

importe donc que celles-ci affirment leur autonomie 

dans les organes de représentation associatifs.

La mise à disposition de services, le développement 

d’animations collectives et la défense des valeurs 

associatives étaient réunies dans le projet de Maison 

des associations porté par l’OVACAM avec la complicité 

de l’OSAM et des associations. Des travaux ont été 

effectués dans l’espace Dewailly afin que ce projet 

trouve une concrétisation. Aujourd’hui les travaux 

intérieurs sont terminés. Malgré ces réalisations, 

nous savons désormais que la municipalité/métropole 

ne souhaite pas que Dewailly soit la vitrine ouverte 

sur le monde associatif que nous avions souhaitée. 

D’ailleurs, l’absence de mobilier nouveau montre bien 

les hésitations quant à l’utilisation de cet espace. Cela 

ne veut cependant pas dire que la situation serait figée. 

La municipalité/métropole a ainsi clairement indiqué 

qu’elle avait des attentes en matière d’animation 

associative.

Nous devons continuer de proposer, d’être le lieu 

des initiatives locales en matière de vie associative 

collective : c’est la voie qui a été suivie par le conseil 

d’administration de l’OVACAM tout au long de 

l’année.

À Dewailly donc, nous bénéficions de locaux rénovés. 

Bien que disposant de ressources limitées nous y 

poursuivons notre développement.

• Du côté des services 

Nous avons installé du matériel dans plusieurs pièces 

afin qu’elles puissent être directement utilisées par 

les associations : elles sont devenues des bureaux 

partagés. Nous tentons d’enrichir ces endroits de divers 

services mais les choses ne sont pas simples dans 

un bâtiment dont l’utilisation globale et les modes de 

fonctionnement ne sont pas encore fixés : par exemple 

la signalétique d’ensemble est inexistante.

• En termes d’animation

Bénévoles et salariés se sont particulièrement mobilisés 

sur cette mission lors du 1er semestre 2009.
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Nous avons commencé l’année par un regroupement 

des associations à l’occasion du bicentenaire de Louis 

Braille. Puis, au mois de mars, nous avons organisé 

un premier « café citoyen » : c’était à l’occasion de la 

journée internationale des femmes. Plus récemment, 

c’est pour une rencontre sur les emplois aidés que des 

responsables associatifs se sont retrouvés à Dewailly.

Ces initiatives nouvelles ont pour particularité d’être 

élaborées dans le cadre de dynamiques plurielles et 

interassociatives.

• En matière de représentation des associations

Nous avons sondé, en compagnie de l’OSAM, les 

associations locales pour connaître leurs souhaits 

concernant le salon Agora.

L’exploitation des données recueillies par questionnaire 

a donné l’occasion d’élaborer un livret qui a été fourni 

aux associations et à la presse. Cette dernière a très 

largement relayé les données traitées ainsi que la teneur 

d’un débat interassociatif qui a rassemblé quatre-vingts 

représentants d’association. Cette démarche a permis 

de montrer la pertinence des arguments associatifs 

et de renforcer des propositions collectives autour de 

l’OVACAM et de l’OSAM. Nous travaillons désormais 

avec la municipalité/métropole en vue de faire évoluer 

l’édition 2009 — toujours organisée par celle-ci — 

avant de nous charger pleinement de la version 2010 

de la manifestation.

Par ailleurs, il nous apparaît important de défendre des 

dispositifs mutualisés de services aux associations. 

L’OVACAM propose notamment une aide à la gestion 

et à la paie ainsi que des moyens pour la communication 

des associations. La municipalité/métropole souhaite 

que l’Office équilibre mieux ses comptes avec ces 

services. Il nous a semblé nécessaire de recueillir 

l’avis des associations et de mieux appréhender 

leurs capacités financières et leurs priorités en la 

matière. Une enquête a ainsi été lancée sous forme de 

questionnaire.

Quelles perspectives ?

Deux problématiques fortes concernant potentiellement 

toutes les associations locales retiennent actuellement 

notre attention. Nous devrons intégrer progressivement 

les actions concernées dans notre programme 

d’activités et consolider des financements à la mesure 

des besoins.

Il importe ici de remercier l’équipe de l’OVACAM qui 

accompagne avec courage les mutations de notre 

structure.

Par ailleurs, nous devons continuer de travailler 

au rapprochement des associations dans le cadre 

d’un projet de Maison des associations dont nous 

devrons redéfinir les contours en fonction de notre 

environnement. Notons à ce sujet que nous pouvons 

nous appuyer sur l’expertise du Réseau national des 

maisons d’associations dont nous sommes un membre 

actif. D’ores et déjà nous associerons régulièrement le 

terme « maison des associations » à notre sigle.

• Nous souhaitons sensibiliser les associations aux 

questions écocitoyennes. Il s’agit tant de leur faire 

partager des gestes quotidiens que de leur indiquer 

les ressources mobilisables lors de l’organisation 

d’événements. Cette action s’appuiera en premier 

lieu sur la création de dispositifs de communication 

(Internet, documents…) et de conseil.

• L’organisation de moments de rencontre 

interassociatifs sera encore renforcée. Le principal 

instrument d’une action nouvelle passera par la mise 

en œuvre du salon Agora.

Le constat effectué en ce début 2009 a montré combien 

la reconstruction de cette manifestation constitue un 

important chantier.

L’édition 2010 devra s’appuyer sur un travail effectué 

en amont avec le mouvement associatif afin de refléter 

au mieux ses attentes. Nous souhaitons, en ce sens, 

disposer dès que possible des moyens nécessaires à 

la réalisation de cette démarche. 

Nul doute que, sur ce chemin suivi avec les associations 

et l’OSAM, des difficultés se dresseront. L’élan 

collectif derrière une manifestation de ce type devrait 

cependant nous permettre d’installer durablement 

auprès du public une visibilité renouvelée de l’action 

des associations.
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